


E Conférence de la pais
Rectifications aux préliminaires

de paix
. Paris, 18 mai. — Le service de propa-
Jgande allemande annonce que « le président
du conseil français a fait remettre à la délé-
teation allemande un rectificatif au projet du
ftraité de paix, où l'on peut voir de nota-
pies changements. En réalité, il s'agit d'un
(certain nombre d'errata au texte remis a
/(Versailles le 7 mai et qui furent communi
[qués presque immédiatement après à la dé¬
légation allemande.
'

D'après les nouvelles allemandes, ces mo-
[idiflcations seraient les suivantes :
i- 1° Dans la partie qui traite des disposi-
[lions politiques de l'Europe, le nouveau pa¬
ragraphe relatif à l'Autriche est ainsi con-
;u : « L'Allemagne reconnaît et reconnaîtra
l'indépendance de l'Autriche à, 1 intérieur
les frontières qui seront fixées dans un irai,
é entre oet Etat et les principales puissan¬
ts alliées et associéés. L'Allemagne recon»
uiaît que cette indépendance est inaliénable,
jsous réserve de l'assentiment de la Souete
jûes nations. * , .

2° Dans la même partie, le paragraphe 14,
Irelatif aux régions frontières de la Russie,
(disait dans son premier texte : « LAllema-
jgne reconnaît pour toujours 1 indépendanceite tous les territoires de 1 ancienne Russie
ïà l'intérieur des frontières d août 1914, et
(l'annulation du traité de Brest-Litovsk »,
lainsi que de tous les.traités conclus depuis
^novembre 1917 avec tous gouvernements ou
croupes politiques de Russie. »
Dans le texte rectifié, la fin de ce para-
■aphe est modifiée comme suit : « L annu-
■

ion rlu traité de Brest-Litovsk ainsi que
tous accords conclus avec les gouverne-

lents maximalisf.es de toute la Russie. »
3» Enfin dans la quatorzième partie du

Sraité relative aux garanties d'exécution,'article 30, qui prévoit la réoccupation to<
.talé ou partielle des régions évacuées, a
ffecu la nouvelle rédaction suivante : « Au
Scas où pendant l'occupation ou après l'ex-
miration du délai de quinze ans prévu plus
haut la commission des réparations recon¬
naîtrait que l'Allemagne se refuse à obser¬
ver en partie les conditions prévues dang,
le traité fie texte primitif disait : « pas corn-
Lplètement ou pas du tout»), les territoires
évacués J-usque-là seraient immédiatement
occupés de nouveau, en partie ou en tota¬
lité. »
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* Dès gothas allemands, au nomb're d'Une
ptéritaine, exécutent un raid sur Londres
set {ont de nombreuses victimes. Seyt.ay;
%>$>reils allemands sont abattus.
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jffiarmonie de Bordeaux
1 En Vire de la reprise très prochaine des ré-
[Pétitions musicales, les membres exécutants
tde la Société, les anciens élèves et les instru-
Snentistes désireux de faire de la musique
'd'ensemble, sont priés d'assister à la réunion
qui aura lieu au siège de la Société, rue
«rAlembert, n. 5, le mercredi si mai, à.huit
•(retires et demie du soir.

■ e —

Ravitaillement civil
- • Mardi 20 courant, la municipalité fera ven-
t'Hre des œufs du pays, des carottes, des mo¬
rues, des figues et du beurre sur les marchés
[ici-après : Capucins, Grand-Marché, marché
Uies Grands-Hommes, marché de Lèrme, mar¬
ché des Chartrons et marché Amédée - Lar-
Wieu.
i Les heures de vente ne sont pas modifiées,
i Les prix sont fixés : œufs du pays, 4 fr. 50"

douzaine; carottes, 0 fr. 70 le kilo.
Les prix pratiqués pour la morue jusqu'à

lice jour, c'est-à-dire suivant la grosseur du
ipoisson, 2 fr. 50, 2 fr. 75 et 3 fr. 25 le kilo, Sont
[fixés : Morue, petit poisson pesant 500 gram-
[tmes et au-dessus, 2 fr. 20 le kilo- moyen
(poisson. pesant de 1 à 2 kilos, 2 fr. 56 le kilo;
tgros poisson, pesant au-dessus de 2 kilos,
S fr.
i' Figues, 1 fr. 50 le kilo; beurre frais, 1 fr. 3o
Me quart; beurre demi-sel, 1 fr. 25 le quart.
Le même jour, dans l'après-midi, à partir

l'de 1 h. 45, des pommes de terre seront mises
«n vente aux marchés suivants : Marché des
[Chartrons, marché de Lerme, Grand-Marché,
fJSiu prix de X fr. 60 les 5 kilos.
I II ne sera pas rendu de monnaie.

Rixe place Saint-Bran©
UN MILITAIRE GRIEVEMENT BLESSE
Les Inspecteurs de la Sûreté recherchaient

aepuis quelques jours un individu qui, dans la
•eofrée du lundi 12 mai, place Saint-Bruno,
avait grièvement blessé un soldat du 1er régi-
■ment d'artillerie -coloniale, nommé Raucoule,
[actuellement en instance de réforme à la ca¬
serne Faucher.
Voici les renseignements que nous avons re-

jeeuillis sur cette affaire.
- Depuis longtemps, une rivalité existait entre
ffïaueoule et un de ses camarades de régiment,
«René Q..., auquel il reprochait de lui avoir
volé des lettres chargées.

I Cette rivalité s'accrut encore lorsque René
I©..., venu récemment en permission à Bor¬
deaux, essaya de supplanter Raucoule auprès
'de sa maîtresse, Gabrielle L..., et, furieux d'ê:
Are repoussé, gifla brutalement celle-ci, qui
S'empressa d'aller se plaindre à son amant.
Dans la soirée de lundi, vers sept heures,

Raucoule ayant rencontré René Q..., lui re¬
procha sa brutalité et lui donna rendez-vous
pour huit heures, le même jour, place Saint-
Rruno, afin d'y régler leur différend.
A huit heures, Raucoule et sa maîtresse se
-endirent place Saint-Bruno, et ne trouvèrent

[personne au rendez-vous. Mais, en revenant
par la rue François-de-Scrurdis, à la hauteur
de la rue de Ladevèze. îjs aperçurent, passant
à bicyclette, René Q... et l'un de ses frères,
'André. Ceux-ci s'arrêtèrent, descendirent do
àeur machine, et une explication assez animée
ieiit lieu entre Raucoule et René Q..., à la fin
de laquelle Raucoule jeta son interlocuteur à
[terre. Pendant qu'André Q... se disposait a in¬
tervenir, son frère René se releva, et porta
ipar derrière à Raucoule un violent coup cte
Couteau au flanc gaucho. ■

Puis il remonta aussitôt sur sa machine et
B'enfuit avec son frère.
Gabrielïe L... releva son amant, qui perdait

du sang en abondance, et lui fit donner, dans
'.-une pharmacie voisine, les soins que nécessi¬
tait sa blessure.'

A la suite de cette rixe, la police avait ar-
:-rèté samedi Auguste Q..., frère de René et
d'André, qui est resté totalement étranger à
■cette affaire. 11 a été relaxé lundi matin. Son
[frère René est activement recherché.
Quant è la victime, elle a été transportée à

9'hôpital militaire. Son état, quoique grave,
n'inspire cependant pas d'inquiétude.

COMMUNICATIONS

Chemins ci® 1er da Midi
t.a gare de Bordeaux-Saint-Jean (petite vi¬

tesse) informe les expéditeurs qu'elle accepte¬
ra, le mercredi 21 mai courant, les expéditions
«lont les déclarations ont été numérotées com¬
me ci-après : Série A, du numéro 44,001 à 45,000;
série 13, du numéro 4,501 à 4,600.
Chemins de 1er de l'État {ancien Ouest)
La gare de Bordeaux-Saint-Jean (petite vi¬

tesse) informe les expéditeurs qu'elle accepte¬
ra, le mercredi 21 mai courant, les expéditions
de vins seulement dont les déclarations ont
été numérotées dans la série C, du numéro
80,001 à 31,000, et de toutes natures de marohan-
'idises numérotées dans cette même série, du
numéro 20,001 à 21,000.
Il est rappelé que les gares de Bécon et Cla-

Jnart n'acceptent pas les vins.
Chemin de Her de Paris àOrîéaas

; 6ous réserve des restrictions en vigueur,
le s marchandises se rapportant aux déclara¬
tions d'expéditions numérotées de 82,001 à
'84,000 (série P. D.), 67,001 à 70,000 (série B, Se
i [catégorie), 44,001 à 47,000 (série C 3e catégorie),
sauf les liquides en fûts à destination de la
section de Juvisy à Pai'is-Ivry (inclus), seront
acceptées par la gare de Bordeaux-Bastide le
jeudi 22 mai 1919.
Les expéditions à destination du réseau du

P.-L.-M. sont limitées à une expédition do 300
Kilos par jour d'un même expéditeur à un
même destinataire, et celles pour les réseaux
du Nord et de l'Est étant appuyées des autori¬
sations réglementaires s'il y a lieu.

Le fféjemer offert à M. Houmerpe
Dans une précédente édition, nous avons

rendu succinctement compte du premier dé¬
jeuner colonial, inauguré samedi dernier, à
midi, par l'Institut colonial, la section giron¬
dine de la Ligue coloniale française et' la
Société de géographie commerciale, et qui
fut présidé par M. le sénateur Doumergue,
ancien président du conseil des ministres.
A l'heure des toasts, M. Charles Gruet,'

maire de Bordeaux, a pris le premier la pa¬
role, en qualité de président de l'Institut
colonial et de représentant de notre ville.
Comme tel, il se fait l'interprète de la po-

Bulation bordelaise pour saluer M. Gastonoumergue, qu'il remercie au nom de tous
d'avoir accepté sans hésitation de venir pré¬
sider cette reunion de famille coloniale. Cette
marque de sympathie ne peut être que très
sensible aux membres de la section giron¬
dine ainsi qu'à l'Institut colonial.
Mais, bien qu'il soit de droit président de

jnier ont toujours coïncidé avec dès évolu-
JJLons de faiblesse et de grandeur de notre
~>ays. C'est ainsi que sous la Révolution les
questions coloniales furent tenues à l'écart;
la politique européenne abolit complètement
la politique coloniale en France pendant les
deux tiers du dix-neuvième siècle. L'orateur
rend hommage aux hommes qui, pour com¬
penser nos pertes, ont énergiquement aiguillé
la France vers cette politique à la suite des
revers de 1870. Grâce à cette impulsion, la
France vaincue s'est agrandie. La grandeur
d'uni pays est fonction de ses possessions
coloniales. Bismarck l'avait bien compris, car
à son tour il sut orienter l'Allemagne vers
les entreprises coloniales, et l'on peut bien
déclarer qu'une des principales causes qui
amenèrent l'empire germanique à nous dé¬
clarer la guerre est due à son désir d'agran¬
dir son domaine colonial.
Tout serait à rapporter du substantiel dis-
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-De gauche-à droite (en bas, au premier rang) : M. MQULINIÉ, président du Comité
de la Foire de Bordeaux; M, MAXWELL, vice-président de l'Institut colonial; M. LE
MAIRE DE BORDEAUX; M. C. COUitfSRSUE; LE GENERAL BORDEAUX.

cet Institut, M. Gruet considère qu'il doit cé¬
der la parole à son émiaent collègue et ami
M. J. Maxwell, vice-président de cette assem¬
blée.
M. Gruet termine en portant la santé de

M. Doumergue, applaudi par tous les convi¬
ves.

tour une courte et spirituelle allocution. Il
salue lui aussi M. Doumergue, qui, par sa,
présence à ce déjeuner, est venu donner une
fois de plus les preuves du très grand inté¬
rêt qu'il prend à la cause coloniale. Au ris¬
que de froisser sa modestie, il se plaît à rap¬
peler les services rendus à cette cause par
M. Doumergue, aussi bien comme parlemen¬
taire que comme ministre des colonies, et
qui est appelé à en rendre de plus
grands encore si possible. Il demande à l'an¬
cien président du conseil d'user de son in¬
fluence pour aider au développement de no¬
tre empire colonial afin que la France de¬
vienne un pays de plus en plus prospère.

M. GASTON DOUMERGUE
L'ancien ministre remercie l'Institut colo¬

nial de l'Invitation à laquelle il s'est empres¬
sé de répondre, avec d'autant plus de plai¬
sir que cette invitation venait de Bordeaux,
ville où il compte beaucoup d'amis et pour
laquelle il éprouve depuis de nombreuses an¬
nées une profonde affection. Il rappelle les
sympathies qui l'ont toujours accueilli, soit
lorsqu'il était au pouvoir, soit dans d'autres
circonstances.
Bordeaux, reconnaît-Il, tout en s'occupant

des intérêts particuliers de son port, sert
très efficacement les intérêts généraux du
pays. En passant, M. Doumergue fait l'éloge
de M- Gruet, son ami et ancien collègue au
Parlement, dont il retrace à grands traits
l'œuvre économique. Il le félicite de ses ef¬
forts, qui aboutirent à la création de la Foi¬
re de Bordeaux, qui est une grande manifes¬
tation industrielle et commerciale, appelée
au plus grand retentissement. Les Œuvres
d'intérêt bordelais seront sûres de trouver
en M. Doumergue un avocat sincère et dé¬
voué-
Parlant de l'Institut colonial, l'ancien mi¬

nistre souligne que c'est une belle œuvre de
propagande, d'instruction et d'éducation,
qui doit être louée et encouragée sans ré¬
serve.
Sous forme de conversation, que l'auditoire

suit avec le plus grand intérêt, M. Doumer¬
gue démontre que l'esprit colonial français
s'est manifesté en tous temps, et que les
hauts et les bas de notre politique d'outre-

cours de M. Doumergue, surtout certaines
confidences qu'il fit à son auditoire, mais
que la discrétion ne nous permet pas d'écrire
pour l'instant.
Il a rappelé que nos colonies, pendant cette

guerre, nous ont fourni des hommes, de
l'argent et aussi des ressources alimentai¬
res; que tandis que beaucoup de ces hom¬
mes combattaient on France et repoussaient
l'envahisseur aux côtés des troupes de la
métropole, d'autres contingents coloniaux, à

'.tela suite de la convention franco-anglaise si¬
gnée en 1Ô16, nous attribuant le Cameroun
si nous étions victorieux, faisaient la con¬
quête de cette belle colonie; en l'espace de
dix-huit mois, les Allemands étaient chas¬
sés du Cameroun. Aujourd'hui, le Came¬
roun est français.
En terminant, M. Doumergue évoque les

sacrifices consentis pendant cette formidable
guerre. Le corps français en sort meurtri,
saignant-, mais, vainqueur. Il faut le refaire,
le rénover, le préparer à de plus grandes
besognes. Il fait appel à l'initiative privée,
aux efforts des collectivités industrielles et
commerciales, qui par l'uitermédiaire des
belles Œuvres, comme celle entreprise par
l'Institut colonial de Bordeaux et la Ligue
coloniale, aideront efficacement les pouvoirs
publics à poursuivre avec confiance et succèsfa grande et, belle politique coloniale fran¬
çaise, pour la prospérité, la richesse et la
grandeur de notre cnère France.
Cette péroraison a été .saluée par les ap¬

plaudissement,s unanimes et prolongés de
l'assistance.
Nous manquerions à notre plus élémentaire

devoir si nous omettions de féliciter bien
sincèrement MM. Raynal, directeur, et Grë-
dy, secrétaire de l'Institut colonial, qui
avaient assumé la tâche d'organiser cette
première réunion, en tous points si réussie.

Cercle National
Le Cercle National a reçu samedi après-

midi, dans ses salons, M. Doumergue. En
quelques phrases, le président du Cercle ex¬
posa le grand rôle joué par l'éminent hom¬
me d'Etat dans les circonstances tragiques
qui précédèrent la chuté du tsarisme. M.
Doumergue, dans une allocution où la clarté
le disputait à l'abondance des arguments,
développa la nécessité de l'union de tous les
Français en face des problèmes redoutables
de l'avant-guerre et donna l'organisation
d'habitations à bon marché comme un des
moyens efficaces d'apaisement en faisant
pénétrer dans les masses ouvrières la cons¬
cience de la solidarité sociale et des devoirs
qu'elle entraîne.

en profite pour aller prendre un repos qui au¬
rait pu être bien gagne.
Ici les voitures de Paris viennent grossir la

petite caravane des suiveurs en automobile.
Malgré l'allure toujours aussi peu rapide De-
jonghes semble en difficulté, mais personne
n'en profite, et le Belge ne tardera pas à reve¬
nir pour voir Thys mettre tranquillement pied
à terre et entrer se rafraîchir dans une au¬
berge. Tout le monde descend, du reste, indi¬
viduellement ou par petits groupes, au hasard
des sympathies, et on repart tranquillement
prendre sa place. Vous imaginez d'ici l'en¬
train qui a régné tout le long des bords
de la Loire; les coureurs déploient une
énergie digne d'éloges pour réussir à ne
pas s'endormir et les suiveurs font des prodi¬
ges, eux, pour résister au sommeil.

D'ORLEANS A PARIS
Enfin, une course palpitante!

Voilà le peloton ; Alavoine a disparu après
Blois. La douzaine de rescapés de cette ran¬
donnée en ■ petite vitesse se précipite. La
plupart des pacemakers attendent leur hom¬
me à la sortie de la ville.
Thys passe sur un chien et tombe ; Francis

Pélissier est tout près du contrôle; son frère
bondit sur sa roue et le voilà en tête. Il est
13 heures 10. A quelques longueurs s'éche¬
lonnent Heusghern, Dejonghe, puis Thys,
Lambot, Scieur, Masselis, Christophe, Steux,
Vamdaele. Masson et Rossius traversent bien
Orléans, mais leurs entraîneurs les ayant

r ratés, tous deux abandonnent. Leur courage
an cours des premières heures méritait
mieux.
Au. loin, Henri Pélissier file toujours eu

tête; mais Heusghern revient très vite et les
voici ensemble; Thys revient lui aussi et
passe Dejonghe.
A Toury, à 32 kilomètres d'Orléans, Tordre

est encore modifié ; derrière le leader, Thys
est passé second à 3 minutes 30, et Dejonghe
se rapproche d'Heusghem, derrière qui H
n'est qu'à 35 secondes, Heusghern ayant
perdu 3 minutes 50 sur Thys.
Voila Dourdan ! 1a côte fameuse va-t-elle

décider de la course Oui ! Pélissier, qui,
frâce aux soins admirables de son frèrerancis, a pu surmonter une légère défail¬
lance avant d'aborder la montée fameuse,
commence vaillamment l'escalade. Le style
d'abord, heurté, s'assouplit rapidement et à
moitié côte on est fixé. A moins d'un accident
ou d'un effondrement, que rien maintenant
ne laisse prévoir, le vainqueur de Paris-Rou-
baix va inscrire son nom au glorieux palma¬
rès du derby de la route. Henri Pélissier se¬
ra le vainqueur du 25e Bordeaux-Paris.
Thys, lui, qui semblait revenir de façon

extrêmement dangereuse et que beaucoup
pensaient voir rattraper son retard et réussir
même à décramponner son rival, car il eut
été dangereux pour le Belge d'attendre Pé¬
lissier au sprint final, donne des signes de
fatigue; il pousse par à-ooups, sort de sa
selle, c'est la rame, selon l'expression consa¬
crée, et, de fait, à peine parvenu au haut de
la côte classique dont il franchit les derniers
mètres à pied, le Belge, littéralement fini,
abandonne.

Heusghern revient très fort et passe en
seconde position; Dejonghe, qui semblait en
difficulté, reprend très bien et va terminer
en excellent état. Mais tout là-bas, très loin,
déjà Henri Pélissier, merveilleux d'allure et
« couvé » par son frère, qui n'a pas quitté
le commandement depuis Orléans, accentue
son avance. Il traverse une double haie de
sportsmen et aussi de curieux qui l'accla¬
ment. En haut de Picardie, il s'offre le luxe
d'un sprint superbe, mais Francis veille et
ne veut pas voir gâcher par une impruden¬
ce causée par la joie du vainqueur son réel
effort. L'ainé soigne son frère comme une
maman son tout petit et dans cette fin de
course, cette ruée vers la gloire, cette ten¬
dresse fraternlle est touchante.
La foule s'accroît sans cesse; le clakson

de la Peugeot à bord de laquelle se trouve l'ai¬
mable M. Dugand, directeur de « la Sportive »,
mugit sans discontinuer; mais la barrière
s'écarte difficilement. Vous dirai-je la fin 7
Toujours et toujours des acclamations fol¬
les jusqu'au Vélodrome, où le Français pé¬
nètre enfin un peu après quatre heures, en
triomphateur. Bouquets, tour d'honneur, vi¬
vais, « Marseillaise » ! C'est l'apothéose !
Henri Pélissier est vainqueur i Mon favori

a triomphé en grand champion. Le 25e lau¬
réat de Paris est digne de la liste fameuse.

René HERBERT.

LA VIE SPORTIVE
CYCLISME

Le 25e Bordeaux-Paris

Victoire de Pélissier
Thysabandonne

La course s'est jouée à Orléâns
Le 25° Bordeaux-Paris, la classique cour¬

se sur route organisée par notre confrère
« l'Auto », s'est terminée dimanche au
parc des Princes, en présence de plus de
30,000 personnes. Cette épreuve ne s'était pas
courue depuis 1914. Elle a obtenu un succès
énorme, tant au point de vue sportif qu'au
pojnt de vue organisation et assistance.
Vingt-six coureurs avaient pris le départ sa.
medi soir à six heures et demie, aux Quatre-
Pavillons. A Orléans, treize étaient encore
ensemble. C'est là que se joua la course.
Thys heurta un chien et tomba; aussitôt,
Pélissier démarra de toute la vitesse de ses
jambes et cueillit le premier son entraîneur
Il augmenta progressivement son avance et
gagna très frais et très dispos.
Thys, qui partait grand favori, essaya de

lutter pendant quatre-vingts kilomètres,
mais dans la côte de Dourdan, pris d'une
défaillance insurmontable, il se vit passeï
au sommet de la côte par Heusghern et" De¬
jonghe et abandonna;
Indiquons que Pélissier est redevable, en

grande partie de sa victoire à son frère
Francis Pélissier, qui l'entraîna merveil¬
leusement d'Orléans à Paris. C'est d'ailleurs
lui qui l'aida grandement à triompher dans
Paris-Roubaix.
Quoi qu'il en soit, Pélissier réussit la passe

deux et s'affirme comme le meilleur routier
de l'année. C'est d'ailleurs le seul Français
qui semble de taille à pouvoir lutter avec
succès contre la formidable coalition belge.

LES RESULTATS
Peu après-17 h. 15, un coureur débouchp

sur la piste à toute allure : c'est Pélissier.
Il est très frais et accomplit rapidement, son
dernier tour. 11 donne quelques détails sur
sa course et indique qu'il joua la partie sûr
de lui à partir d'Orléans, n'étant plus dès
lors inquiété par ses concurrents. Peu après,
alors qu'on attend Thys, qui suivait le lea¬
der à 3 minutes 30" d'intervalle à Anger-
ville, c'est Heusghern qui est annoncé. La
Belge accomplit lentement son dernier tour.
Puis c'est le grand Dejonghe qui parait;
alors qu'il avait ©u des défaillances le ma-

LES AUTRES ARRIVÉES
0°, Christophe, à 19 h. 25.
7», Druz, à 20 h. 30.
Le coureur Masselis est arrivé au vélodro¬

me après Christophe, mais à 21 heures il n'a¬
vait pas encore apposé sa signature sur la
feuille d'arrivée.

tin, il semble maintenant s'être complète¬
ment ressaisi, il termine très frais.
Un assez long intervalle, puis paraissent

ensemble Steux et Vandaele. Quatre Belges
dans les cinq premiers, c'est un joli succès
pour nos voisins.
Voici les résultats :

1er, Pélissier (Français), couvrant les 587
kilomètres en 22 heures 48' 31" 3/5.
2e, Louis Heusghern (Belge), en 23 heures

G' 40".
3e, Dejonghe (Belge), en 23 heures 10' 7"-

3/5.
4e, Seux (Belge), ©n 23 h. 26.
5e, Vandaele (Belge), à une longueur.
Les vainqueurs, longuement acclamés,

doivent accomplir plusieurs tours d'hon¬
neur.
Constatons en terminant que 1-e cyclisme

sur route connaît un succès au moins égal
à celui qu'il remportait avant la guerre.
L'effort athlétique poussé à ses extrêmes li¬
mites pendant de longues heures, séduit tou¬
jours les foules sportives, de plus en plus
nombreuses.
Félicitons les organisateurs, nos confrères (

de* l'«Auto», qui surent mener à bien la
tâche de faire revivre le sport cycliste en
France.

G. BENAC,

SUR LA ROUTE
D'ANGOULEME A ORLEANS

Nous avons, bien tort de nous inquiétervet <1?
nous hâter do nous lancer en chasse. Notas au¬
rions pu non seulement dîner paisiblement,
mais goûter quelques heures de repos dont nos
reins et nos yeux avaient pourtant sérieusement
besoin.
Car tout, au long des 328 kilomètres qui sépa¬

rent la capitale charentaise de la cité de Jean¬
ne d'Arc, les routiers ont fait une sorte de grève
perlée. Je veux bien aùmettre le mauvais état
de certains tronçons de la route, et aussi le
vent défavorable; mais ces excuses n'étaient pas
staffisantes pour expliquer le train d'enterrement
du peloton de tête, qui ne se désagrégeait que
par accident; mais les victimes des crevaisons
n'avaient aucune inquiétude à avoir, ils reve¬
naient quand et comme ils voulaient sur le
groupe de tête, où le sur-place des sprinters
des grandes pistes était parfois presque imité
par nos cracks routiers. Vous me permettrez
donc de ne pas détailler cette phase de la
course où chaque contrôle enregistrait un re¬
tard important sur l'horaire prévu.
Sainte-Maure, qui fut si longtemps la scène

où se jouait le drame, fut tout doucement esca¬
ladée par le peloton qui s'était allégé de Michiels
et de Desmedet, victimes tous deux des rails,
le premier à La Courlette, avant Poitiers; le
second à la sortie de cette ville. Et c'est, tou¬
jours à une allure do tortue que le peloton
parvient à Tours à 7 h. 33 seulement; Duboe

A BORDEAUX

VICTOIRES DE LARRUE ET DE FOURNOUS
La réunion organisée dimanche au Stadium,

'comme gala de Bordeaux-Paris, a obtenu un
véritable succès. Elle servait de rentrée aux
grosses motos que l'on n'avait pas vues à Bor¬
deaux depuis 1913. Aussi, est-ce devant plu¬
sieurs milliers de spectateurs que se déroulè¬
rent les différentes épreuves du programme.
L'affluence était telle que le poids de la foule
qui s'était portée en trop grande quantité sur
1 extrémité des places du virage provoqua la
chute d'une partie de ces dernières. Plusieurs
spectateurs furent blessés. Les populaires pro¬
fitèrent de cet incident pour envahir la pelouse.
La course de vitesse fut gagnée par l'Agenais

Fournous. Dans la course de demi-fond derrière,
grosses motos, le Bordelais Larrue s'affirma
nettement le meilleur en gagnant les trois
manches.
La course à l'américaine fut faussée par di¬

vers incidents; en premier lieu, la chute de
Fournous, Lagarrigue et Vibert, et ensuite une
décision inexplicable des officiels accordant à.
tort un tour d'avance aux deux équipes vic¬
torieuses.
La recette fut de 14,000 francs.
Voici les résultats :

Handicap. — Les séries sont gagnées par Ver-
deun devant R. Genestal et F. Genestal devant

Finale; 1. Genestal (60 m.)j 2. Verdeun
(scratch) à 1/4 de roue.
Nationale vitesse. — Les séries sont gagnées

par Cantou devant Fournous, Etcheverry de¬
vant Laporte, Bournac devant Caralp, Lamai-
son devant Desplantez, et le repêchage par
Dubourg Les demi-finales sontrevenuesàFour-
nous devant Etcheverry, Desplantez devant
Bournac et Ca'ntou devant Lamaison.
Finale: 1. Fournous; 2. Desplantez, à trois

quarts de longueur; 3. Cantou, à une longueur.
Temps des 200 mètres : 13 s. 2/5.
Course do demi-fond derrière grosses motos.

— Trois manches de 10, 20 et 24 kilomètres;
trois concurrents : Bruni, entraîné par Fossier;
Larrue, entraîné par Collin, et Mlquel, entraîné
par André.

Première Manche
Résultats : 1. Larrue; 2. Bruni; 3. Miquel.

Temps : 15 m. 15 s. 2/5.
Deuxième Manche

Résultats: 1. Larrue; 2..Bruni, à 210 mètres;
.3. Miquel, à 350 mètres. Temps, 19 m. 7 s. 2/5.

Troisième Manche
Résultats: 1. Larrue; 2. Bruni, à 350 mètrcsl

3. Miquel, à un tour et demi.
Classement général : 1. Larrue, 3 points; 2.

Bruni, 6 points; 3. Miquel, 9 points.
Course à l'américaine (20 kilomètres). — Dix

équipes prennent le départ. Au vingtième tour
l'équipe Fayart-Lambert abandonne. Au vingt
neuvième tour Fournous tombe à la sortie au
virage, entraînant dans sa chute Vibert et La-
garngue. Treize tours avant la fin, les officiels,
par une décision inexplicable, accordent un
tour d'avance aux équipes Cantou-Gabarroche
et Cosse-Dubourg. Les équipes doublées n'ayant
pas tenu,compte de l'ordre des officiels de des¬
cendre, sept équipes participent au sprint final,
qui donne le classement suivant:
1. Cantou-Gabarroche, sur bicyclettes Faret;

2. Caralp-Desplantez; 3. Etcheverry-Lamaison;
4. Cosse-Dubourg.
Le classement officiel est le suivant :
1. Cantou-Gabarroche, sur bicyclettes Faret;

2. Cosse-Dubourg.
Course de motos. — 1. Fossier; 2. Collin, à

50 mètres; 3. André. Temps: 3 m. 3 s. 2/5.
-e-

un ordre du jour de M. Collet, de ne pas re¬
connaître la nouvelle Fédération de football
association avant que le congrès n'ait définiti¬
vement donné son avis.
Les clubs de l'Union 3ont donc invités à ne

pas s'affilier pour le moment à la F. F. I-'. A.
Une nouvelle commission, complètement hos¬

tile au principe de la Fédération des soorts, a
été nommée. Quelle va donc être la situation
des clubs de l'Union qui se sont déjà affiliés
à la nouvelle Fédération ? Nous serions cu¬
rieux de le savoir.

HIPPISME

Courses an Bois de Boalogie
DIMANCHE 18 MAI

« Galéjade » et « Mac-Kinley » gagnent les
Poules d'Essai

Paris. IS mai. — La journée des Poules d'es¬
sai, qui est toujours une des plus suivies du
meeting de printemps a bénéficié d'une tem¬
pérature extrêmement agréable; elle a, par
suite, obtenu un succès complet. Beaucoup de
monde et des toilettes du meilleur goût. Le
çoup d'œil était charmant
Passons sur le wallc-fiver du prix à. récla¬

mer, devenu maintenant la règle, et disons
quelques mots des quatre épreuves qui ont
suivi et qui, toutes, font partie de ce que l'on
nomme les courses classiques.
Le Prix de l'Espérance, ce premier essai pu¬

blic des trois-ans sur le parcours du grand
lT ' - -

n'avoir pas gagné régulièrement le Prix
Juigné. Il a fait preuve d une réelle supériorité
sur le lot qui lui était opposé.
La Poule d'essai des pouliches que se dis¬

putaient treize candidats est très facile à dé¬
crire. Sur un départ un peu précipité, où
a Maskara » et e Fine » ont perdu toute chance,
a Galéjade » a filé en tôte et n'a plus été re¬
jointe. La pouliche de M. ]. Prat est d'un joli
modèle. Derrière elle, <t La-Revanche » iStio-
vita », « La-Favorite » et * Nielle-des-Bles » pre¬
naient les places d'honneur. Dans cet ordre,
cette dernière n'a pas eu une course entière¬
ment à sa convenance ; elle peut en appeler de
sa défaite.
ii Mac-Kinley » a enlevé au moins aussi aisé¬

ment la Poule des poulains sur « Observa¬
teur » et « Verdier ». « Jour-de-Gloirc » a mal
couru. Le vainqueur n'est pas d'un modèle
impressionnant, mais il galope.
Le match entre « Gave » et les deux repré¬

sentants de M. Morgon sur les 5,000 mètres du
Prix Raimbow a donné lieu à, une jolie arri¬
vée entre le poulain de M. Pellerin et « Roma-
no»; mais il semble que Miltoti Henry, qui
pilotait ce dernier, ait, plus que sa monture,
manqué de souffle pour finir.
Enfin, z Passebreul » a enlevé le Prix de Viro-

flay sur z Saint-Ymas », qui s'est bien défen¬
du, tandis que le favori z Berybourg » a été lè
premier battu.

A. BERNARDIN.

PRIX DE VAUCRESSON (à réclamer), 3,000
francs, 2,200 mètres. — 1er, Française (Marsh),
à M. Mark Shawood, a fait walk-over.
Française (Champaubert et Foudroyante-II)

est entraînée par Davison
PRTX DE L'ESPERANCE. 5.000 francs, 3,000

mètres. — ter. Insensible (G. Stern), à M. J.-D.
Cohn; 2e. Le-Gnome (Bellhouse), au baron do
Graffenried; 3e, Gros-Madame (Mac-Gee), au
baron E. de Rothschild; 4e, Dolphin (Garner),
à M. Eknayan.
Non placés : Dabroudja (R. Sauvai), Char-

lot (Beaume), Pamir (Boulîenger). Garde-
Française (Sharpe), Seringa (Garnier), tombé.
Gagné de trois quarts do longueurs, de trois

longueurs et de cinq longueurs.
Résumé. — «Dobroudja» s'est élancé en tête

avec « Insensible », précédant z Pamir », « Char-
lot » et « Dolphin ». Dans la descente, z Insensi¬
ble» forçait l'allure, suivi de «Dolphin», «Pa¬
mir» et « Le-Gros-Madame ». Après une bouscu¬
lade au tournant, dans laquelle « Seringa » tom¬
bait, « Insensible » se détachait pour l'emporter
facilement devant « Le-Gnome », venu très fort,
mais un peu trop tard.
Insensible (Ajax et Shallduek) est entraîné

par Denman.
POULES D'ESSAI DES POULICHES 30,000 fr.,

en outre 5,000 fr. à l'éleveur; 1,600 mètres. —
1er, Galejade (C. Korb), à M. Jean Prat; 2e. La-
Revanche-II (Bellhouse), au vicomte de Ri-
vaud; 3e, Fuavita (A. Lane). à M. Auguste
Merle; 4e, Nielle-des-Blés (Bouillon), au comte
de Moulins.
Non placés : Reine-Pedauque (J. Jennlngs),

Maid-of-Honour (Garner), La-Pie-qui-chante
(M. Barat), Nuée (R. Stokcs), Sugana (Shar¬
pe), Fine (Mllton Henry), Maskara (O'NellI),
Asyrienne (E. Allemand), Reine-d'Atout (Mac-
GeeV - ... -

Gagné de deux longueurs, trois longueurs
et une longueur et demie.
«Galéjade», bien partie, a mené de bout en

bout, suivie de «La-Revanche». Dans la ligne
droite, « Galéjade » s'assurait le meilleur, mal¬
gré les efforts de « La-Revanche », tandis que
« Suavita », dans un excellent rapproché, finis
sait troisième. «Maskara» et «Fine» ont man¬
qué le départ et n'ont joué aucun rôle dans la
course.

Galejade (Cadet-llousse! et Geneviève) est
entraînée par Watkins.
POULE D'ESSAI DES POULAINS, 30,000 fr.,

en outre 5,000 fr. à l'éleveur: 1,600 mètres. —
1er, Mac-Kinley (O'Neill), à M. W.-K. Vander-
bilt; 2e, Observateur (Garner), à M. Edmond
Blanc; 3e, Verdier (Bellhouse), à M. Pellerin;
4e, Tais-toi (Milton Ilenry), . à M. Aumont.
Non placés . Jour-de-Glotre (M. Barat), Géné¬

ral-Gage (G. Stern).
Gagné de deux longueurs, deux longueurs

et deux longueurs.
« Mac-Kinley » a pris la tête dès le départ, sui¬

vi d'« Observateur». Les deux leaders n'ont ja¬
mais été rejoints et le poulain de M. Vander-
bilt continuant !e cours de ses succès, gagnait
facilement.

Mac-Kinley (Macdona!d-II et Miss-Despard)
est entraîné par Duke.
PRIX RAINBOW, 1,000 fr.» en outre 500 fr. à

l'éleveur; 5,000 mètres. — 1er, Gave (Bellhouse),
à M. A. Pellerin; 2e, Romano (Milton Henry),
à M. Morgon; 3e. Cocher (M. Barat), à M. Mor¬
gon.
Gagné d'une longueur et loin.
« Cocher » a d'abord assuré lè train pour son

compagnon d'écurie. Celui-ci, au second tour,
tentait de s'échapper, mais « Gave » ne le per¬
mettait pas. Le cheval de M. Pellerin atteignait
«Romano» à la distance, pour le battre d'une
bonne longueur après une lutte un instant in¬
décise.
Gave (Rock-Sand et Gazza-Ladra) est en

traîné par Cunnington.
PRIX DE VIROF.LAY, 5,000 fr., 2,400 mètres.

— 1er, Passebreul (Mag-Gee), au baron E. da
Rothschild; 2eJ5aint-Ymas (G. Stern), à M.
J.-D. Cohn; 3e, Raie (C. Korb), à M. Jean Prat.
Non placés : Képi-Rouge (Hobbs), Bery¬

bourg (Bellhouse).
Gagné de une longueur et deux longueurs.
« Saint-Ymas » et « Berybourg» ont montré la

route devant Passebreul. Tous trois entraient
ensemble dans la ligne droite, mais le poulain
du baron de Rothschild faussait bientôt com¬
pagnie à ses deux rivaux pour l'emporter sans
effort.
Passcbreuil (Prédicateur et.Perota) est en.

traîné par Watson.

Résultats officiels du Pari mutuel

CHEVAUX PesagelPelousc
10 fr. j 5 fr.

Insensible ...i,......

Le-Gnome
Le-Gros-Madame

P

P

22 50
15 50
21 »

30 50

11 50
7 50
15 »
12 »

Qaléjade

La-Revanché-II ,....

Suavita ..............

P
F
P

76 50
25 »

131 »
22 50

50 »
17 »

42 »

11 »

Mac-Kinley

Observateur

........G
P
P

'

14 50
12 50
15 50

8 »
6 »

8 50

Gave G! 20 » 10 »

Passebreuit

Saint-Ymas

G
P
P

40 50
22 50
21 »

19 »
10 50
U 50

Les noms en caractères gras indiquent les
pronostics de la « Petite Gironde » et de la
« Gironde ».

LA COURSE PARIS-SENLIS ET RETOUR
(78 kilomètres)

Cette course, organisée dimanche par le Club
routier et sportif des Quatre-Chemms, et pla¬
cée sous les règlements de la Société des cour¬
ses, a donné les résultats suivants :
1er, H. Habert (A. S. I.), en 2 h. 30 m. 21 s;;

2e, Gauthier; 3e, Granson"; 4e, Trof; 5e, Her-
zog, etc.

TROUVE, VAINQUEUR A TOURS
Voici les résultats de l,a réunion organisée di¬

manche au vélodrome de la route de Gramont :
Américaine: 1ers, Trouvé-Beyl; 2es, Ello-

gaard-Léon Georget; Ses, Ménager-Pariset.
Primes gagnées par Beyl, Trouvé, Léonard,

Pariset. Ménager a fait une chute assez grave
à la fin de la course.

POUCHOIS TRIOMPHE A LIMOGES
Voici les résultats de l'Internationale cou¬

rue dimanche: 1er, Pouohois; 2e, Schilics; 3e,
Didier.

FOOTBALL ASSOCIATION
L'U. S. F. S. A. NE RECONNAIT PAS

LA NOUVELLE FEDERATION

Paris, 18 mal. — Le conseil de l'U. S. F. S. A.,
revenant sur ses décisions antérieures, a déci¬
dé dans sa réunion de samedi soir, en votant

« Duchesse-de-Lude » fermant la marche. Dès
lors, le ieader ne devait plus être inquiété et
l'emportait facilement devant « Ducnesse-du-
Lude », qui, revenue très fort en face, réussis¬
sait, à hauteur du pavillon, à prendre le meil¬
leur sur « Rosier-d'Avallon », troisième, qui
précédait «Sans-Fumée», loin derrière.
PRIX DES PASSIFLORES (haies, à réclamer),

1,000 fr., 3,o0o mètres. — Quator (Salamon), à
M. R. Michel, fait walk-over.
Quator (Santo-Strato et Derbouka), est en¬

traîné par son propriétaire.
PRIX FIGARO (trot monte ou attelé), 1,000

francs, 2,300 mètres. — 1er, Omphale (Clémen-
çon), montée, à M. J. Renard-Manceau; 2e, Pic-
ciola (Lasserre), montée, à M. E. Duprat; 3e,
Lac toi (O'Brehin), monté, à M. A. Roudel; 4e,
Lecteur (Hugues), attelé, à M. L. Hugues; 5e,
Princesse-Ida (Fournier), à M. J. Fouilhac, at¬
telée.
Temps : 1er. 3' 52"; 2e, 3' 53"; 3e, 4' 1". »—
Vitesse au kilomètre : 1' 38" 2/5.
Omphale (Beaumanoir et Pristina) est en¬

traîné par Clémènçon.
PRIX DES BEGONIAS (steeple-chase mixte,

à réclamer), 1.000 fr.. 3,400 mètres. — 1er, Ty-
phnn-III (P.elss), à M. E. de Lussy; 2e, Le-
Prince-Noir (A. Soubagné), à Mme de Monbel.
Gagné de loin.
Typhon-IU (Monsieur-Gabriel et Trombe) est

entraîné par son propriétaire.
Typhon-IIl abordait en tête la rivière des

tribunes et ne devait jamais être inquiété. Le-
Prince-Noir perdait du terrain à chaque obs¬
tacle et devait, après deux dérobades, aban¬
donner toute prétention à la victoire.
COURSE SPECIALE, réservée aux officiers

de l'armée américaine montant leurs chevaux
d'armes. Objets (l'art offerts par la Société
sportive de Bordeaux; 1,200 mètres. — 1er,
Boo-ICoo (propriétaire), au lieutenant Ran-
dolph: 2e, Ras (propriétaire), au lieutenant
Hutch'inson; 3e Oui-Oui (propriétaire), au lieu¬
tenant Riggs.
Non placés : Mademoiselle-Promenade (ma¬

jor Kirk). Vieux-Chapeaux (lieutenant Rule),
Odette (lieutenant M'Bratney), Lulu (capitai¬
ne Froment), Liberty-Belle (Major Rosenberg),
Liquor (lieutenant Niowerskl), Content (lieu¬
tenant Tlnkam).
Gagné de cinq longueurs; le troisième à" une

longueur.

Résultats officiels du Pari mutuel

CHEVAUX
1 5 fr. 5 fr.

Persanne

Premier-Consul
—I]
- ......P

6 »

6 »

14 50

7 »

6 »

8 50

Le-Coq

Duchesse-du-Lude s-....

G
P

,..„.......P

7 50
6 »

10 »

8 »

6 50
10 50

Quator, walk-ovêr.
Omphale

Picciola r.

— G
P

6 »
6 »

9 50

7 »
6 50
8 50

Typhon-IIl —G 9 » 8 »

Les noms en caractères gras indiquent tes
pronostics de la e Petite Gironde p.

Courses de Bordeaux-faïence
DIMANCHE 18 MAI

Voici les résultats détaillés des épreuves'!
PRIX AUSONE (trot monté), 1,000 francs;

2,000 mètres. — 1er Personne (C. Dupuy), à M.
L'Escarpit; 2e, Premier-Consul (Hugues), à M.
A. Astruc; 3e, Nicctte (Gitton), à M. F. Bré-
hant, 4e, Pax-Gloriosa (Lasserre), à M. E. Du¬
prat; 5e, Owen-Pearl (Valat), à M. Jeanne Tor-
rès.
Temps :à 1er, 3 m. 31 s. 1/5; 2e, 3 m. 42 s.: 3e,

3 m. 44 s. 4/5. Le kilomètre en 1 m. 45 s. 1/5.
Personne (Bernécourt et Ukraine) est entrait-

née par C. D'upuy.
Résumé. — « Nicette », Pax-Gloriosa », « Per-

sanne », « Premier-Consul » et « Owen-Pearl »
prennent le départ dans cet ordre. Au premier
passage des tribunes, « Persanne » so rappro¬
chait vivement et prenait la tête dans le pre¬
mier tournant devant « Pax-Gloriosa », qui
s'enlevait. « Nicette » passait en deuxième po¬
sition en face, cependant que « Pramier-Con-
sul », qui se rappprochait régulièrement, réus¬
sissait dans les derniers mètres à enlever la
seconde place à « Nicette », qui fautait à nou¬
veau.
PRIX DES TULIPES, 1,000 fr., 2,000 mètres. —

1er, Le-Coq (M. Soubagné), à Mme R. de Mon¬
bel; 2e, Ducliessc-du-Lude (Augé). à Mlle A. L.
Cushing; 3e, Rosier-d'Avallon (Faucon), à M.
F.. Cassaêt; 4e, Sans-Fumée (Roquevert), à M.
R. Michel.
Gagné de deux longueurs, le 3e à une lon¬

gueur; le 4e, loin.
Le-Coq (Jack-Snipe et La-Diane) est entraîné

par Gardère.
« Le-Coq » s'élance en tête, vite détaché de¬

vant « Rosier-d'Avallon » et « Sans-Fumée »

Chronique théâtrale
Galas de la foire Saint-Fort

au Français-X»yriqne, iLppolo et
Bouffes

CAPITAINE, de l'Opéra-Comique.

¥f£MAU 1 do l'Opéra-Comique.
Nos deux compatriotes.

AUGOSÏA ûARGEA 1 de l'Opêra-Comique

IAPEYRE 1 del'OpéradeNantes, chanteront:
« MANON », le mardi 20,

sur la scène du Français - Lyrique.
Mercredi 21, « WERTHER », avec le ténor Ba-

zavet, de l'Opéra-Comique; Georgetto Nylson,
notre compatriote, qui vient d'obtenir à Mar¬
seille, et à Lyon, dans le rôle de Charlotte, un
grand succès.
Pour terminer le spectacle, « LA FETE DU

PARDON », avec l'étoile Mady Pierozzi.
Jeudi, matinée de gala, spectacle demandé,

• LASvDIE », avec le ténor Capitaine, de l'Opê-
ra-Comique; Mlle Rerthe Lowelly, de l'Opéra-
Comique, dans le rôle de Lalcmé; Lapeyre, Geor-
gelte Nylson, Ricard, etc.
Pour terminer le spectacle, « LA NUIT DE
VALPURG1S », avec l'étoile Mady Pierozzi.
Jeudi, en soirée de g-rand gala, dernière de

« SIGUKD », avec Cazenavc, Boulogne, Lucyle
Panis, II. Ferran, les quatre artistes de l'Opéra;
Jane Dalcia, Nadia de Jasinski, Lapeyre, etc.
Vendredi, dernière de « THAÏS », avec Victo¬

ria Fer, dans le rôle de Thaïs qu'elle chante à
l'Opéra; M. Boulogne, de l'Opéra et de l'Opéra-
Comique, dans sa belle interprétation du rôle
d'Athanael; MM. Fourès, Ricard, Mlle Lucy
Raymond, C. Sylvestre, Mme Lejeune, etc.
Samedi, « LOUISE », pour la rentrée de Mary

Dorska, de l'Opéra-Comique; le ténor Razavet,
Houlogne, Jane Dalcia, Lapeyre, etc.
Dimanche, en matinée, dernière d'« HERO-

DIADE ».

Dimanche, en soirée, adieux de Mme Victo¬
ria Fer.
Mardi 27 mai, première du « ROI D'YS »,

l'opéra d'Edouard I.alo, qui n'a pas été joué à
Bordeaux depuis longtemps.
Le mercredi 28 courant, « ORPHEE », aveo Ali¬

ce Raveau .

3Le « Petit 33uc » à l'Apollo
Lundi, en soirée, et mardi, en soirée, deux

représentations extraordinaires. « LE PETIT
DUO », avec la divette' Tariol-Baugé, dans le
rôle du Petit Duc; M. Tarqnini d'Or, qui fera
ses adieux aux public bordelais, clans le rôle
de Montlandry; Mlle Lya Ceddès, M. Paul Dar-
nois, Mme Lejeune, M. Jos-Than, etc.

* RIP », AVEC FRANTZ CARUSO
(Bénéfice de M. Gamy)

Sïercredi. soirée de gala (bénéfice de M. Ga¬
my), programme extraordinaire qui comprend :

1. « RIP », avec F. Caruso, A. Chambon, Lucy
Raymond, I). Beduè. Paul Darnois, Mme Vian-
net., et le concours (1e toute la troupe.
Entre le 3» et le 4» tableau, grand intermède

avec les artistes aimés : Lucyle Panis, Cazena¬
vc, Boulogne, de l'Opéra; Jnriol-Baugé, de l'O¬
péra-Comique. Au piano d'accompagnement,
Mme Lévy.
Jeudi, matinée de familles : « RIP », avec là

même distribution.
« CHOUQUETTE ET SON AS »

Jeudi, en soirée, vendredi, samedi et di¬
manche (tournée Charles Baret), avec le plus
gros succès de rire de tous les théâtres de Pa¬
ris : «CHOUQUETTE ET SON AS», avec Mme
Renée Willcms, le comique Fertinel, et les prin¬
cipaux artistes qui ont créé la pièce à Paris,
Location ouverte.

Bouffes (saison de comédie)
Bernièro des « POILUS »

La dernière représentation do « LES POI¬
LUS », dont la série va s'arrêter en plein suc¬
cès, sera donnée lundi 19 mai en soirée de gala
a'i profit des poilus bordelais aveugles. A cette
occasion, il a été ajouté au programme, en
intermède « LE THEATRE AUX ARMEES »,
avec le précieux concours de Mlle de Vérine,
de l'Opéra; de M. Négrié, premier ténor de
l'Opéra de Monte-Carlo; de M. Marcel Sézalory,
frère de l'auteur, dans ses scènes comiques, et
de la musique militaire. Il n'est pas douteux
que, vu le but charitable de cette représenta¬
tion. le public ne se rende en foule lundi soir
au Théâtre des Bouffes. Outre que le specta¬
teur assistera à une très belle soirée, il contri¬
buera â soulager des infortunes dignes du plus
grand intérêt.
Il est prudent de retenir ses places dès à pré¬

sent au Théâtre-Français.
Un service de tramways fonctionnera 'après

le spectacle.
« LA REVUE TRIOMPHALE »

Du mardi 20 au lundi 26, « LA REVUE TRIOM¬
PHALE », de Ba-ta-clan, présentée par M. Ra-
simi, avec le concours des comiques Mansuelle,
Selmars, Debray, la divette Darby, Marthelette,
Suzanne Darvyl, Emilienne Franville, Lina Do-

• rey et les Ra-ta-clan girls, et 30 autres talen¬
tueux interprètes.
Quelques-uns des fastueux tableaux; L'Elo¬

quence de la chair, C'est du luxe, les Dentel¬
les merveilleuses, et le patriotique et .Vibrant
final: L'ALSACE RECONQUISE.
Grand orchestre sous la direction de M. Mo-

risson.
« LA REVUE TRIOMPHALE » feeut être YU0

et entendue par tous.

Ïrianon-Théâtre
« VOILA » TRIOMPHE

La revue somptueuse : « VOILA », si merveil¬
leusement montée et interprétée, est jouée de¬
vant des salles combles et enthousiastes. Plus
de dix fois le beau rideau de Muller a dû se
relever devant les bravos qui saluaient les
splendides finales. Enorme succès pour la trou¬
pe unique où brillent Claudio de Sivry, Chif-
fonnette, Tamary, Netzer, 3. Joet, Neurtba.
Silva, Harry Mass, les Senka-Senga, Dufleuve,
6"tO 0"hC
Tout le monde va à Trianon.
Prudent de louer, rue Franklin.

Aleazar-Théâtre
Tous les soirs, triomphe dû populaire comi¬

que Darius-M. dans son répertoire hilarant.
Le succès de la revue : « VAS-Y, PETIT 1 » est
aussi vif qu'aux premières. Vendredi, .six scè¬
nes nouvelles.
Louer ù Trianon ou à l'Alcazar,

Scala-Théfttra
«LA REVUE DE LA SCALA ». — 'Augmentée

de ses scènes nouvelles, la revue continue a
triompher. .Vendredi, encore du nouveau : a La
Fête du Travail», par Defay etJFrevar. La lo¬
cation se fait sans frais, en permanence, a la
Seal a.

î»e concert du 23 mai
au profit des mutilés do la face

(Terrasse du Jardin-Public)
La conférence que devait faire 1© rrofes.

scur Raoul Piclet sur ses nouvelles couleurs
à l'exposition de la terrasse du Jardin-Pu¬
blic, 1© 23 mai, à lô heures, n'aura lieu cru©
Je 6 juin.
C'est M. Paul Rerthelot quj prendra la ra-,

rôle vendredi prochain sur « le Jouet artis.
tique français moderne », exécuté par les
mutilés, avant 1© beau programme du con-..
cert, qui ..comporte le grand Septuor de
Saint-Saëns.

LUNDI 19 MAI
APOLLO. — 8 h. 30 t « Le Petit Do&»,
DOUFFES. — 8 h. 30 i « Les Poilus ».
TTIUANON. — 8 h. 30 Î « Voilà », revue.
SCALA. — S h. 80 i « La Revue de la Sen la »,
ALHAMBRA. — 8 h. 30 t « Fichez-nous la PaiXK.
revue. 7

ALCAZAR. — g h, 80 S «'Vas-ï Petit 1», revue»

Aujourd'hui, exposition artistique au
fit des mutilés de la face, terrasse du Jardiné
Public, de to à 12 heures et de 14 à 18 heures^

Z^ALHAMBRAI
ious les jours Matinée, entrée lin lranc H

_jor la scene : Fichez-nous la Paix, reTae.I
1 1 écran : la Muraille qui parle, la
[velleAurore. - Skating.avei; pista enH

J'accuse
Ii'ALÔAMBRA

Jamais aucun film n'a autant fait PCOtâBSMrâSto 'le nouveau drame du célèbre Abel Gânoe,
c J'ACCUSE » )

La' présentation à I'AIhambra, avec ijne or*y
chestration spéciale, exécutée par 20 musicien i;
tableUtrlomche R°Uyer' 6St ''°b3st

« J'ACCUSE »

Est accompagné de « la Muraille qui nleure x»
drame interprété par Yvette Andreyor - Keiw j
pens; da «la Nouvelle Aurore », les Actualités
et le programme est complété par une revue
de Francis Jacquet : «FICHEZ-NOUS LA PAIX». '
interprété par les artistes de I'AIhambra

P Y PfKITIflM dans nos salons de che«
LAluOI i lUIt veux de couleurs rares,
pour la fabrication de nos invisibles, chez"

Jt-tl, 46, cours du Chapeau-Rooge»

Est«eo vrai?.., - - Ouiim„
n existe un PURGATIF PARFAIT

DELICIEUX à BOIRE, le

Lait d'APPENZELL
Dans toutes les Pharmacies. — Prix. 0<35

LE IIOL DÉCRASSE
VITE ET BIE
TOUS KÉTAU3

STAT CIVIL
DECES du 18 mai

Victor Arcé, 4 mois, rue Cha-ntecrit, 49.
René Cu.reaudeau 18 ans, hôpital Saint-Andr®. -
M. Bonnet, rue Guillaume-Leblanc, 20.
Veuve Cocher, 58 ans, hôpital Saint-André.
Veuve Néron, 66 ans, rue Nauville, 37.
Jean Léglise, 75 ans, rue Larmée, 28.
Veuve Duvignau, 80 ans, r. de la Trésorerie, 81,
.Veuve Lavertujon, 85 ans, rue Castillon, 9

CONVOI FUNÈBRE
niel Chambarière, Mis Labat Martinelli, M. et
Mme Paul Amblard et leurs enfants, Mme Su¬
zanne Labat Martineili, religieuse du Sacré-
Cœur; M. et Mme Etienne Lézian, Mme Dufau
de Lamothe et ses enfants, M. Louis Aunac,
Mme de Garin, M. et Mme Henri de Garin et
leurs enfants, les familles O'Jarleton Bellevue,
de Boërn et Bouet prient leurs amis et con¬
naissances de leur faire l'honneur d'assister
aux obsèques de >

M. Jules LABAT MARTINELLI,
avocat à la cour, d'appel d'Agen,

leur époux, père, beau-père, frère, beau-frère,
oncle et cousin, qui auront lieu le mardi 20
courant, en l'église Notre-Dame-des.Jacobins, à
Agen. On se réunira à la maison mortuaire,
rue Richard-Cœur-de-Lion, d'où le convoi funè¬
bre partira à dix heures.

CONVOI FONIBRECm^v^S;
ses enfants et petits-enfants; M. Alexandre
Jacquetty, M. et Mm» Pierre Jacquetty et leur
fille, M. et Mme Antoine Jacquetty et leurs en¬
fants, le docteur et Mme Georges Jacquetty, les
familles Marton, Mause et Juge prient leurs
amis et connaissances de leur faire l'honneur,
d'assister aux obsèques de

M"» Louise JACQUETTY,
leur sœur, tante, grand'tante et cousine, 'qui
auront lieu le mardi 2# courant, en I'églisq
Saint-Augustin, à neuf heures.
On so réunira à huit heures et demie aq

presbytère de cette paroisse. P.F.

CONVOI FUNÈBRE MauricefSarqûey,
M'ie» Marguerite et Madeleine Darquey, Mme
veuve Darquey et leurs familles prient leurs
amis et connaissances de leur faire l'honneur
■d'assister aux obsèques de

M. Jean DARQUEY,
leur époux, père, fils, frère, beau-frère, oncle
et cousin, qui auront lieu le mardi 20 mal, en
l'église Sainte-Marie La Bastide.
Gn se réunira à la maison mortuaire, quaï

de la Souys, 112, à neuf heures un quart, d'où
le convoi partira à neuf heures trois quarts.
Pompes funèbres génér. iîi, c. AlsaceLorraine,

CONVOI FUNÈBRE Albert, Mhw Jeanne
et Marguerite Albert. Mme et M. F. Fage et leurs
enfants, les familles Galau, Latapie, Lacl-ette,
Beauxis, Sénamaud, Tillet, Cazala, Gélédan,
Tortès, Boueyries et Dubreuil prient leurs amis
et connaissances de leur faire l'honneur (Pas-
sister aux obsèques de

M. Henri ALBERT,
leur époux, père, frère, beau-frère, oncle, fil-'
leul et cousin, qui auront lieu le mardi 20 mai»
en l'église Saint-Nicolas.
On se réunira à la maison mortuaire, 21, rue

Forestier, à huit heures un quart, d'où le con¬
voi funèbre partira à huit heures trois quarts.,
Inhumation au cimetière de Talence.

Pompes funèb. génér., iîi, c. Alsace-Lorrainet I

CONVOI FUNÈBRE ■ MÛe Odette Labadie^
les familles Deprat, Lafon, Laborderie, Bour-
deilles et Raymond prient leurs amis et con¬
naissances de leur faire l'honneur d'assister
aux obsèques de

M"111 Maurice LABADIE,
qui auront lieu le mardi 20 mai courant.
On se réunira à la maison mortuaire, chemin

Dupuch, 137, à deux heures, d'où le convoi'fu¬
nèbre partira à deux heures et demie.

iPfîMVAI EIIM^Sm? Mm" Teuye Terrien",iyuSÏWMi fUSvEBlîSi M. et Mme Léon Foui'
lonneau et leur fils, M. Victor Pillet, M. et Mma
Lucien Polastron et leurs enfants ont la dou¬
leur de .vous faire part du décès de

M™ veuve Juliette FQULONNEAU,
ïeur~mère, belle-mère, grand'mère, bisaïeule,
et vous prient d'assister à ses obsèques, qui
auront lieu le mardi 20 mai, en l'église Saint-
André.
On se réunira à la maison mortuaire, rue

de Cheverus, 8, à 15 h. 45, d'où le convoi parti¬
ra à 16 h. 15.

AVIS DE DÉCÈS ET MESSE
M. et Mm» Maurice Descombes et leur fa-

mille ont la douleur de vous faire part de la
perte qu'ils ont éprouvée en la personne de

M. l'abbé René DESCOMBES,
élève du petit séminaire,

aspirant au 57e régiment d'infanterie,
décoré de la croix de guerre,

tombé glorieusement à la tête de sa section
le 31 mai 1918,

à Saconin-et-Breuil (Aisne),
à l'âge de .vingt ans,

leur fils, neveu, cousin et petit-cousin, et vous•

fui " 'informent qu'un service funèbre pour le re-
>s de son âme sera célébrée inercred 2i mai,
neuf heures, dans l'église Saint-Martial.
La famille y assistera.
n

REMERCIEMENTS ET MESSE
Mmo veuve Blanc, les familles Capmas, Bert,

Courbin, Blanc. Grillet et Corbal remercient
bien sincèrement toutes les personnes qui leur
ont fait l'honneur d'assister aux obsèques de

MUo Suzanne BLANC,
ainsi que celles qui leur ont fait parvenir des
marques de sympathie dans cette douloureusa
circonstance. ,

Messe de huitaine le mercredi 21 mai, à neuf
heures, en l'église du Bouscat.
Pompes funèb. génér., 121, c. Alsace-Lorraine.

MARCHÉ AUX PETITS POIS
Gérons, 18 mal.

Apports : 150 sacs; vendus de 56 à 58 fr. les
50 kilos.

Arbanats, 18 mai.
Cours dîï marché de samedi soir, 45 francs

les 50 kilos. Apports : 2,200 kilos.

Lu Directeurs J | eoUNoillLHOU
Le Géranl, G. BOUCHON. — Imprimerie opérisU

Enquêtes en tous pays. Ag. DE VERTURY
; R ! W Cl! W K ¥ ÏS Ex-Fonctionnaire 4o la Sûreté et Docteur » Droit, DuUS 0 (Consultât ions gratuites)Bureaux : 2-1, r. Itohan Bdx

PLUS 6t CHEVAUX P0.USS
GiJÊKSON DE E.R PGUS8E, LK TOUX & U GOUREE

.FOUDRE DELIRRRE,dwussos
Trente ans lie succès constant, lg toile ; TROTS «r. j
Toutes phïîT*ët~Y5ÛDEi., 10, hue du Regarl .PAniBj

Envol rapide contre remboursement, 4' 40 (impôt compris).

i par correspond». Douze leçons il 50 c. Résultat sûtr,
rapide. Kottce t°. Société Sténographiqno deBottoaax, 1j r.tTevo.c.

;rachète tout.; meubles, vestiai-
«J res, bicyclettes, linge, fusils,
etc. Massez, 26, rue Roq uelaurc

OIS DE CHAUFFAGE. A ven¬
dre très grosse quantité ex¬

cellent bois de délignage. F.ta-
glissements Cazenave, à IJelin

j^eç. d'anglais p prof. GXDérim.
Eo. M. Gâche, 7, r. Lajarte, B*

jÇuis aobetr mobiliers,antiquités
et t» au t. objets. 2, r. Henri-IV

il A08 ATEy e
bon état, en pointe de préféren-
ce, demandé pour auto Moto-
bloc. Pressé. — MEYER», 20, rue
des Chênes-Lièges, 20, Bordeaux

URBUREf
Demander prix a B.

de CALCiUfft
: disponible: :

prix a Beliotiard &t>,
7, rue des Menuts. Bordeaux

LY0H-BORDEAUX
Camion 4 tonn. partira de Lyon
fin mai. Prendrait chargement.
Ecrire: M. BOULARD," 26, rue
Camille-Godard, 26, Bordeaux.

Etude de M« MOLLENTHIEL,
av. à' Bordeaux, rue Vital-
Caries, n» 9.

VENTE kl} TRIBUHAL
le mardi 3 juin 1919, à 13 h. :
Echoppe aveo jardin, à Bor-
deaux-Salnt-Augustin, rue de
l'Eglise, n» 33. — M. ù p., 1,500 fr.
M» Aucoin, av. col.
Salle dos Ventes de l'Athéneo

28, rue Mably, 28

VENTE AUX ENCHÈRES
Mercredi 21 mal, à une heure :
Lits et couches, armoires, la¬

vabo, tables de marbre, sièges,
pendules, livres, bibelots, ca¬
siers à bouteilles, etc.
Au comptant. 10 % en sus.

ir l DUVALoomprril"ar.re-
CYCLES CLÉMENT

Casiez, 405, bu Pr.-Wilson, Bdx.

Transports
PAR CAMIONS-AUTOS

70, av. République, CAUDERAN.

Etude de M« DUPUY, avoué à
Bordeaux, 2, pl. des Quinconces.

VENTE AU TRIBUNAL
le 27 mai 1919, à 13 11. i

lo Maison avec gr. jardin, à Bor»
deaux, 104, rue de S-'nt-Genès;
cont. 950 m. environ. M. à p.,
20,000 fr.; 2o Maison à Bordeaux,
18, cours d'Alsace-et-Lorraine, ec
rue de la Rousselle, 16. M. ù p.,
40,000 fr.; 3° Maison av. jardin, à
Bordeaux, 27, r. de Lamourous;
cont. 280 m. environ. M. ù p.,
10,000 fr. ; 4° Petite propriété à
Haute-Barde et Médoquïne, lieu
de Haut-Madère, c»' de Villena-
ve-d'Ornon, cont. 1 hect. envir.
M. à p., 1,000 fr. Indiv. Poyard.
M« Peyrelongue et R.ogier, av.
col. On visite les trois premiers
lots les lundi, mercredi et ven¬
dredi, de 2 à 4h., et le 4« t.l. jours.
Etude de Mo BESSON, avoué,
3, c. Georges-Clemenceau, 3.

VENTE AU TRIBUNAL-
le mardi 27 mai 1919, à 13 h., du
domaine de Primet, situé com¬
mune de Pompignac, et par ex¬
tension dans celle de Fargues,
mobilier et cheptel . compris.
Contenance app., 123 hectares
83 ares 38 cent. M. à p., 250,000 fr.
Indivision Bafbot. On ne visite
pas le dimanche. M» Peyrelon¬
gue, avoué colicitant.

«AU1IT meubles, vestiaires,
HwRI#4 0 chaussures, linges,
bibelots,livres, armes, débarras.
Fauché, rue do Belleyme, 41, bx

QAVfïM blanc ménago extraSmsUÏI garanti « AUX TROIS
FAUVETTES» ex-mais.GIRAUD.
10 k. brut, 27 fr.; 5 post., 130 fr.,
cont. mand.; i fr. de plus p. colis
cont. remb'. Mais, de confiance.
Echant. 0 fr. 75 tlmb. L. GRAS,
dir 19, r. du GrJ-Puits, Marseille,
Cous remplacés en cas de perte,

Le docteur Souïas
d'Amiens, de 1 h. ft 4 h., cours
Victor-Hugo, 134, pour les mala¬
dies de la peau, du cuir chevelu
et des organes génlto-urlnaires.

VENTE PUBLIQUE
D'EAUX-DE-VIE

Le samedi 24 mai 1919. à 14&30,
à l'entrepôt des douanes, quai
Sud, ù La Rochelle-Pallice ;
Il sera vendu aux enchères

publiques, par le ministère de
M. Ernest ROBERT, courtier
assermenté ;
2 fûts (5/600 litres) eau-de-vie

naturelle, 63° et 67° (sous acquit
d'origine j.

1 fût (210 litres) eau-de-vie na¬
turelle, 66° (sous acquit d'ori¬
gine).

C fûts (5/600 litres) feau-de-vie
naturelle, 45° (sous acquit d'ori¬
gine).

4 fûts (2/250 litres) eau-de-vie
naturelle, 45° (sous acquit d'ori¬
gine.

2 fûts (5/600 litres) eau-de-vie
ordinaire, 44° (sous acquit rose).

5 fûts (2/250 litres) eau-de-vie
ordinaire, 44° (sous acquit rose).

5 fûts (divers) eau-de-yie mé¬
langée d'eau de mer (divers)
(sous acquit rose).
Ces marchandises provenant!

du sauvetage du nav. Myosotis.
Pour tous renseignements et

dispositif, s'adresser au cour¬
tier vendeur : 29, quai Maubec,
La Rochelle (Charente-Infér.).

yCMTE AUX ENCHERES PUSKlîiE DLIQUES et par lots,
au camp du Courneau, commu¬
ne de LA TESTE, le lundi 26
mai 1919, à 14 heures, par le mi¬
nistère de M° MARTIN, notaire
à La Teste, assisté de M. DU-
VAL, commissaire-priseur ; d'un
MATERIEL DE CAMPEMENT
appartenant à l'armée améri¬
caine, comprenant notamment :
870 pièces de tôle ondulée, 5,500
lits de camp. 2,009 tables cons¬
truites et non montées, 80 mè¬
tres cubes de bois travaillé, 150
mètres cubes de bois usagé.
Au comptant, 10 % en sus.

Bureau des Domaines da Bordeaux
44, rue du Tondu,

VENTE PUBLIQUE JUDICIAIRE
Vendredi 23 mai 1919, à quinî

heures, à Fannexe de la gare
d'Orléans (magasins généraux),
près la rue Bouthier, face au
pont transbordeur, il sera ven¬
du aux enchères publiques, par
ministère de M. P. GROSSÀRD.
courtier assermenté, et pour
compte de qui il appartiendra ;

UN LOT BOIS EN GRUME
avant pesé au départ 8.250 kilos.
'Renseignements et dispositifs

chez le courtier vendeur, à la
Bourse, 16.

- ' i 11

BUREAU des DOMAINES
DE TARBES

Vente de chevaux réformés
provenant du 10° régiment

de hussards, à Tarbes.

Le public est prévenu qu'il se¬
ra procédé aux lieux habituels
des ventes, par le receveur des
domaines, en présence de M. le
Sous-Intendant militaire, à deux
ventes aux enchères publiques, à
Lannemezan et à Tarbes, aux
dates et heures ci-après ;
Le mercredi 21 mai 1919, à qua¬

torze heures, à Lannemezan, de
21 CHEVAUX.
I.e mercredi 28 mai 1919 à qua¬

torze heures, à Tarbes, de 2t
CHEVAUX.
Les ventes seront libres; il n'y

taura pas d'exercice de droit do
priorité. Mais elles auront lieu
aux risques et périls de l'adju¬
dicataire et, notamment, sans
aucune garantie pour tes vices
rédhibitoires énumérés dans
l'article 2 de la loi du 23 fé¬
vrier 1905.
Prix comptant, 5 % en sus.

Le receveur des domaines,
TOURNYOL DU CLOS.

44.

VENTE DE FUTS
Le jeudi 22 mai 1910, à dix heu¬

res, à l'enclos Gafflnel, coursé
Balguerie-Stuttenberg, 111, fi,
sera procédé par le receveur
des domaines, en présence de
M. le Chef du service de l'in¬
tendance maritime, à la vente
de 265 FUTS en bois à huilo
minérale.
v

Au comptant et 5 % en sus.
Le receveur des domaines,

MOLIERAC,

S P nommé Jean Rebillou pr£v*LE le public qu'il ne .paiera
pas les dettes contractées par sa
femme, née Thérèse Michau.

COUVERTURES PORE LAINE
25 % d'économie

26, place Pey-Berl'and, Bdx, en
face 1 cathédrale (côté tour).

w OUFRES
LACOMBK 1, rue des Lauriers

bordeaux

MaiSOU

Léon DUGÂSSE
Fondée en 1872

BAISSE BE PRIX
SAVON blanc de ménage, garan¬
ti postal 10 k.. 25 fr., franco gare,
contre remboursement. Ecr. II.
OLIVIER, Capucines, Marseille.

J'ACHETE TOUT : antiquités.mé¬taux, meubles, débarras, etc»
Gatlneau. 11, cours iTAlbret, Bx(

006

Etude de M° MOLLENTHIEiU.
av. à Bdx, r. Vital-Car les J.

VENTE AU TRIBUNAL
is

BUSH IC olive «MELIORA», pos-HUiLE tal 10 ntr 481 franco.
VON blanc «Lo Pavot ». post.?n k "2 fr f 5 post. 100 fr., franco

marid d'avance, colis assurés et
remplacés- M"°Maurin, Marseille
V-Gr.s S»;-" SERVICE est dernan-
FI:!M£ dée pour bureaux, 5,
rue Michel, 5, Bordx (1<* etage).
RAl7Gif~VÏN EXTRA SLANÇ
WtfINîCOLE NOUVELLE 16Û<
I/Sobo 11, rue Peyronuet L't'oo

SYPHILIS
(Guérifion contrôlée).

Clinique WASSBRMANN
OS, raa Vital-Caries. Bi
ÉCOULEMENTS

RETRECISSEMENTS Tralt»m«nt ta 1 s tança

Dérouîîissear, désinfectant pr futatile
DasrzapSt, 3, pl. Parlement, l'ordx

«isirtfliaiW Vent» et location.
If SîlE V «xîjA Etablissements R.
FULCHI. 70-72, rue Prunier. Bx.

I"1 MEUBLES BAYLE |45 cours cTAEbret, BorcieaaxS
Avant d'acheter

Visitez: nos Vastes Magasins $

VAGOHS PLATES-FORMES
do 10 tonnes disponibles. Prix très réduits

sortant de l'Usine: 0,50 x 2,80 x10,20, admis à titre définitif
sur tous réseaux. Paiement à la livraison qui peut être
laite immédiatement. Gî>.az!.tler3Oonstrizo-
tion WngoziB, jjff'o.otrutnro (Gironde).

INSTITUT SEROTHERAPIOUE . r
BORDEAUX, 25, rue VITAL-CARLES
T. 1. jours, jusqu'à 6 h., et jusqu'à 7 h. lundi, jeudi et samedi'
Brochures et ron&eàonemantn sur zjqossnzts

Guérison, renseignements gra¬
tuits. — Boiicaud, spécialistePARALYSIE

Marmande (Lot-eFGaronne).

riches, toutes si-
RIAtnmuCO tuations. M. La-
conche, Bourganeuf (Creuse).
FINS en bouteilles à vendre.
1 Caves du Bourgeais, Bourg.

ARMÉE AMÉRICAINE
Reçoit des offres pour : Marchandises en Caoutchouc, t ient

Souliers. Vêtements, Machinerie, Machines a écrire, Vieux
Métaux, Barils et Caisses, Couvertures, Chiffons.

Pour tous renseignements, s'adresser en personne au s Salvaga
Service, Boom 141, Headquarters, Bordeaux.

A VENDRE matériel importantd'hôtel. S'adresser à M. CA«
ZAUX, à Cazaubon (Gers).

LOCOMOKILE 6 HP, batteuse,hotteleuse. moteur 2 HP, fu-
tpillps COUSTE, Touzac (Cht°D

Carbure calcium, 140 % f°° B»garesJIENAULT,LiI)Ourne,G<t»

340 hect. vin blanc extra
à 150 fr. l'hccto nu pris à la pro¬
priété. Ecrire Société Vinicole, à
La Tremblade (Charente-Infér,).

SO&fRES 'GRÉ'
combattent depuis aras,
avec économie et efficacité,
gidsum, mildew, insectes
16, Allées d'Orléans. Bordeaux

AV. un lot do cornières, tôles;fers ronds et carrés, etc. S'a-'
dresser HAUTS FOURNEAUX
DE LA GIRONDE, à Paulllac.

Éf A blisseincnts vu GAYET et
s, 3 ft O, huiles et savons, à
SALON (B.-d.-Rli.l, demâ° repré»
senfis.Fortes remises. Expédient
lirectem. pr post». Demto prix. '


